
de ce petit bonheur inconnu et des 
éventuelles surprises qu’il nous 
réserve. Nous descendons de la 
voiture, les Bras chargés. 
Sans y prêter attention, notre allure 
de marche s’est elle aussi accélérée et 
nous gagnons les berges du cours 
d’eau en moins de cinq minutes. 
Piétinants d’impatience, les cannes 
sont montées en un rien de temps. La 
thermos  est sortie afin de faire un 
dernier briefing autour d’un bon thé. 
Puis, nous nous mettons en quête de 
signes de vie dans la rivière. Mon 
Guide se met derrière moi , me prend 
le bras , sa tête contre la mienne, en 
me montrant le mouvement du fil …Si 
les truites ne trahissent pas encore 
leur présence, quelques insectes 
semblent pourtant présents.C’est alors 
que le méandre laisse apparaitre un 



grand plat légèrement courant. Le 
soleil ayant pénétré la vallée, de 
timides gobages percent la surface de 
l’eau. Nous y sommes. Avec un plaisir 
à peine caché, nous nous plongeons 
dans la solution de la formule du 
«moucheur  » visant à reconnaître …
la bonne mouche. 
Petite observation pour tenter de 
grappiller quelques indices sur le type 
d’insecte qui dérive et se fait attraper 
par les poissons en poste. Ces derniers 
semblent s’alimenter dans l’enveloppe 
d’insectes minuscules.  
La bataille se veut brève et une 
magnifique truite sauvage rejoint le 
filet…puis une deuxième…et une 
troisième… 
Une grande inspiration et un coup 
d’œil à la rivière afin de s’imprégner 
de ce moment d’oscillation . 


